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C
ela vous est-il déjà arrivé? Votre 
voiture est ralentie sur l’autoroute 
par un véhicule avançant à 110 
km/h, votre interlocutrice vous de-

mande de répéter la phrase que vous ve-
nez de lui dire, vous vous retrouvez blo-
qué à la caisse du supermarché par une 
personne âgée qui compte ses pièces de 
monnaie, et vous de penser: «Il roule 
comme un vieux», «Elle est sourde, c’est 
l’âge…», «Pourquoi ils font leurs courses à 
l’heure de pointe, alors qu’ils ont toute la 
journée?!» 
Avoir de telles réflexions, c’est faire 
preuve d’âgisme. Un récent substantif 
pour caractériser une discrimination  
qui, en Suisse, est plus attestée que le  
racisme ou le sexisme. En effet, selon  
une étude de Pro Senectute datant de  
l’automne dernier, 10% des séniors se  
sont sentis concernés par l’âgisme au 
cours de l’année précédente. Delphine 
Roulet-Schwab, professeure à la Haute 
Ecole de la Santé La Source et spécialiste 
en gérontologie, explique que «c’est  
un phénomène dont on a conscience  
depuis peu de temps, qui a été renforcé 
par la mouvance des dénonciations de 
type «metoo», pour faire état des stéréoty-
pes et des discriminations liés à l’âge.  
Il y a une prise de conscience générale  
qui se place dans la logique des mouve-
ments d’affirmation des droits de la per-
sonne.» 

«J’ai dû attendre quatre mois  
pour avoir des béquilles» 
Chantal, 69 ans, a été confrontée à de tel-
les discriminations lors d’un problème de 
santé survenu l’été dernier en Italie: 
«J’avais des douleurs à une jambe. Dans 
les pharmacies, on m’a prescrit des anti-
inflammatoires et des pommades qui ont 
fini par ne plus faire effet. Je suis allée 
aux urgences où l’on m’a fait passer une 
IRM. J’ai subi une ponction, car j’avais  
le genou plein de liquide.» De retour  
en Suisse, son médecin joue des coudes  
et lui obtient un rendez-vous au CHUV, 
en novembre. «J’ai dû refaire une IRM,  
et donc payer les factures à double. On a 
constaté une déchirure du ménisque et 
alors, seulement, on m’a proposé des bé-
quilles. J’ai ainsi développé de l’arthrose 
sur l’autre jambe.» On lui intime le repos 
forcé, une décision particulièrement 
dure à accepter pour cette femme très ac-
tive qui n’a, à ce jour, aucune opération de 
prévue. «J’ai deux nouveaux rendez-vous 

en janvier et en février mais, à la vitesse 
où vont les choses, je suis convaincue que 
je serai toujours dans cette situation l’été 
prochain, ce qui est insupportable à la 
fois physiquement et psychologique-
ment.» Bénévole auprès de l’association 
AVIVO, Chantal constate que ce type de 
prise en charge est malheureusement 
monnaie courante chez les personnes 
âgées: «Ma concierge a le même pro-
blème de ménisque depuis le mois d’avril 
et elle n’a été opérée qu’en décembre. On 
part du principe que les gens à la retraite 
peuvent attendre. Sans doute, mais nous 
sommes pris en otage, contraints de vivre 
enfermés chez nous, impuissants face à 
la médecine. Je ne peux, ainsi, plus faire 
mes courses, j’ai perdu toute autonomie.» 
Selon Chantal, il lui aurait fallu être au 
bénéfice d’une assurance complémen-
taire pour être traitée dignement: «J’au-
rais pu être prise en charge en clinique 
privée, par exemple, mais il faut des 
tuyaux pour passer avant les autres, ce 
qui me choque beaucoup. Je ne pensais 

pas qu’on en arriverait là en Suisse.» Et la 
sexagénaire de confier: «Vous savez, j’es-
saie de faire un maximum de choses pour 
n’être un poids pour personne, mais il y a 
des moments où je pleure: c’est dur de  
se voir comme cela, je commence à être 
résignée et j’ai mal, malgré les médica-
ments.» 

Une attitude qui a des impacts  
sur la santé des aînés 
En plus de révéler une profonde injus-
tice, ces discriminations ont également 
un impact sur la santé des personnes 
âgées. Une étude réalisée en 2013 a  
ainsi démontré que les séniors ayant  
une attitude négative vis-à-vis du vieillis-
sement rencontrent plus de stress, et  
donc plus de risques cardiovasculaires. 
Elles s’engagent moins volontairement 
dans des comportements de prévention 
comme faire du sport, manger saine-
ment ou arrêter de fumer, développent 
facilement un sentiment de culpabilité 
ou un isolement social, et présentent,  
in fine, une espérance de vie qui peut 
être amputée de 7,5 années par rapport  
à des personnes du même âge ayant  
une vision positive du vieillissement. Le 
fait d’aider et de surprotéger les person-
nes âgées présente également des effets 
délétères: faire les choses à leur place en-
gendre une baisse de confiance en elles, 
et donc une diminution des performan-
ces motrices et cognitives. En d’autres 
termes, à infantiliser ses aînés on les 
rend plus dépendants. Des attitudes et 
comportements à interroger et à remet-
tre en question, d’autant que, d’ici à 
2040, plus d’un Européen sur quatre 
aura plus de 65 ans. 
 
Retrouvez plus d’infos au sujet de l’âgisme sur 

www.portailmaltraitancedesaines.ch/agisme/

L’âgisme, 
une discrimination 
plus importante que le 
sexisme et le racisme 
en Suisse, n’est pas 
sans effet sur la santé 
des aînés. L’un d’entre 
eux témoigne.

Tout repose sur des préjugés, 
des attitudes discriminatoi-
res, une perception générale 
négative du vieillissement. 
«Les personnes âgées 
seraient lentes, technopho-
bes, coûteraient cher à la col-
lectivité», explique Delphine 
Roulet-Schwab. «Des idées 
qu’on établit comme un 
constat unique et qu’on élar-
git à l’ensemble des plus de 
65 ans.» Des représentations 
stéréotypées véhiculées 

notamment dans les médias 
et la publicité. «On y évoque 
souvent les coûts de la 
retraite, stipulant que les 
personnes âgées vont faire 
«couler» notre société. Cette 
vision se heurte à celle de 
jeunes séniors actifs qui cou-
rent avec leurs petits-
enfants. On est dans un pôle 
ou dans l’autre, faisant fi de 
cette zone grise dans laquelle 
on trouve une grande hétéro-
généité de profils.»

LA DÉFINITION DE LA SPÉCIALISTE 
L’âgisme, une discrimination 
plus ou moins explicite

PARTENARIATS

DSSC Service cantonal 
de la santé publique 
www.vs.ch/sante www.liguepulmonaire-vs.ch

Ne pas mettre tous ces vieux 
dans le même panier

www.promotionsantevalais.ch

ATELIER   
Apprivoiser  
la BPCO  
au quotidien 
Le programme de la Ligue 
pulmonaire valaisanne «Mieux 
vivre avec la BPCO» reprend. Le 
premier atelier de l’année 2020 
aura lieu à l’hôpital de Martigny, 
le mardi 14 janvier, de 13 h 30 à 
15 h. Pendant six semaines, six 
ateliers visent à prévenir et à 
gérer les symptômes, étudier la 
médication, apprendre à mieux 
maîtriser sa respiration, à gérer 
son stress et son anxiété, et 
comment maintenir un style  
de vie sain en agissant sur 
l’alimentation et le mouvement.  

Proches et personnes atteintes 
sont invités à y participer.  
Le programme coûte 50 fr. 
Renseignements au 
027 329 04 29 ou à 
mvbpco@psvalais.ch 
Plus d’infos sur:  
www.liguepulmonaire.ch 

RÉUNION   
Groupe inter -
institutionnel 
d’intervention 
Mercredi 15 janvier, deux séances 
simultanées auront lieu de 17 h à 
18 h 30 aux CCPP de Monthey et 
de Sion. Ces réunions d’échanges 
s’adressent aux intervenants des 
milieux associatifs et institution -
nels concernés par des situations 
de détresse existentielle. 
Inscriptions au 027 604 75 73  
ou à facil.chc@hopitalvs.ch
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“Si l’on pense qu’il est normal  
d’avoir mal en étant âgé,  
on se soigne plus tard...  

ce qui augmente, au final,  
les coûts de la santé.” 

DELPHINE ROULET-SCHWAB 
PROFESSEURE À L’ÉCOLE LA SOURCE,  

SPÉCIALISTE EN GÉRONTOLOGIE

0900 144 027
50 ct./appel | 2 fr./min | max: 30 fr. 50

LIGNE
PÉDIATRIQUE

Pour prendre  
conscience de vos 
préjugés, lorsque 
vous parlez d’eux, 

remplacez le mot vieux par 
femmes, étrangers, jeunes... 

Consultez 
les statis -
tiques  

pour affiner votre 
représentation 
des aînés

Evitez 
l’infantili-
sation: 
traitez les 

seniors comme 
des adultes

COMMENT LUTTER 
CONTRE L’ÂGISME 

SÉNIORS
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